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Un spectacle de théâtre interactif
pour s'interroger sur l'eau
A vec son théâtre législa- .

J-\.tif , l'association Cohé­
rence a trouvé un moyen
agréable d'aborder le pro­
blème complexe de l'eau,
Demain samedi à La Ro­
quette-sur-Siagne, puis mer­
credi à Mouans-Sartoux, ci­
toyens , experts et élus se
réuniront autour d'un spec­
tacle d'une vingtaine de mi­
nutes interprété par la
troupe Echomédiens.

Miseenscèned'après
lesréactionsdupub.lic
Le public sera ensuite in­
vité à monter sur scène
pour tenter de dénouer la
situation mise en scène . Les
spectateurs pourront faire
part de leurs points de vue
prenant le rôle de responsa­
bles et proposant des lois,
agréable d'aborder le pro­
blème complexe de l'eau .
Demain samedi à La Ro­
quette-sur-Siagne, puis mer­
credi à Mouans-Sartoux, ci­
toyens , experts et élus se
réuniront autour d'un spec­
tacle d'une vingtaine de mi­
nutes interprété par la
troupe Echomédiens.

Miseenscèned'après
lesréactionsdupub.lic
Le public sera ensuite in­
vitp · i'I montpy <:.IIY c:rpnp

mercredi. Un moyen effi­
cace d'éviter la confronta­
tion directe des cito yens
avec leurs élus pour propo­
ser un dialogue positif et
constructif.
« L'idée est de tenir
compte de l'expert ise des
citoyens , ajoute Michaël
Davignon , car ils vivent
au quotidien les mesures
lancées par les institutions
et sont les mieux placés
pourdonne r leur avis » .

Le conseil de développ e­
ment Pôle Azur Provence
établira la continuité de
cette démocratie particip a­
tive et fera remonter les
propositions adoptées dans
les institutions concerné es.
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eau durable

les Echomédiens ont fait réagir le public
Pour solliciter l'attention

du publicsur l'enjeu ma­
jeur de l'eau , les Echomé­
diens n'ont pas hésité à faire
monter sur scène le public,
mercredi soir à l'aquarium
de Mouans-Sartoux. Tel est
en effet le concept de ce
théâtre législatif qui a pour
mission de réunir élus, ex­
perts et spectateurs pour
débattre et trouver des solu­
tions au problème de l'eau.
Parmi les spectateurs, des
défenseurs de la nature se
sont pris au jeu et ont re­
joué , avec les coméd iens ,
les trois saynètes qui
avaient pour décor la salle
de bains , le jardin , et les
bords de la Siagne.Lesmau­
vais gestes ont été Viterepé­
rés (utilisation des linget-
êIlênsn'lô~tpâS hésm~ à1-.{ài~ê
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ce sont les choses simples
qui prennen t de la valeur
aujourd'hui. Commeles pro­
priétés qui auront su pré­
server leur caractère pro­
vençal , orn ées de plantes
endémiques peu gourman­
des en eau. C'est peut-être
dans ce domaine que les
gaspill ages son t le plus
criants : « Enété, 12 %de la
populationconsomme 60 %
de la ressource ", précisait
Daniel Leblay.Unedouzaine
de propositions ont été vo­
tées par le public. La factu­
ration de l'eau progressive
plutôt que dégressive a sus­
cité l'approbation de tous .
Des idées originalescomme
celles d'un slow food, aux
saveurs traditionnelles, des
machines à laver sans les-. ,
priétés qui auront su pré-
server leur caractère pro­
vençal, ornées de plantes
endémiques peu gourman­
des en eau. C'est peut-être
dans ce domaine que les
gaspillag es sont le plus
criants : ,<En été, 12 %de la
population consomme 60 %
de la ressource ", précisait
Daniel Leblay.Unedouzaine
de propositions ont été vo­
tées par le public. La factu­
rat ion de l'eau progressive
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Lethéâtre, un outil de débat interactif
ça coule, ça fuit, ça mousse, ça

« pollue... C'est notre salle de
bains... Il Stop. Nous pouvons agir, ré­
écrire l'histoire,devenirconscients des
enjeuxde la terre et apporter notre pe­
tite goutte dans la grande rivière des
bonnes intentions engendrant de gran­
des actions...
Original sans aucun doute et intéres­
sant à plus d'un titre, le «théâtre légis­
latif lO proposé par « éCohérence » se
propose d'infléchir le cours des choses
enamenantle publicà uneréflexion sur
le thème de l'environnement, mais de
façon ludique. Au départ , il y a d'un
côté lesacteurs et de l'autre les«spect­
acteurs lO,maistrès rapidement,tous ne
sont plus quedes citoyenss'exprimant
librement sur les sujets portés à leurat­
tention.

Le« théâtre législatif ))proposéparccéCohérence)) se proposed'infléchirle coursdes choses en amenant
le publicà une réflexion sur le thème de l'environnement (Photo J.O.)

Unfleuvedebonsconseils
Autantdireque lessaynètes de base se canisation corporelle » où l'on se ta­
remettent sourle métier à chaque re- pote les mains, les genouxou agite ses

rë,onfliél tere7SûnŒëüin
ça coule, ça fuit, ça mousse, ça

« pollue... C'est notre salle de
bains... Il Stop. Nouspouvons agir, ré­
écrire l'histoire,devenirconscientsdes

.cilede modifier. Sur le thème de l'eau, montrant bienà quelpoint l'information
c'est un fleuve de bons conseils qui a est capitale pour un véritabled évelop­
ainsi été transmis, les « experts Il con- pement durable.
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